
PROMENADE DE TROIS MORTS.

"Ils parlèrent encor les deux causeurs funèbres,
"Ils parlèrent longtemps, et l'écho des ténèbres
"Aux tombeaux apporta les notes de leur chant.
"Mais bientôt cependant un solemnel silence
"Remplaça ce duo d'angoisse et de vengeance

Puis le cri seul du Ver s'éleva triomphant.

"1Horrible fut ce cri. Se levant dans ma bière
"Tous mes vers réveillés à ce cri de leur frère
"Répondirent soudain en torturant ma chair,
" Et de tous les tombeaux une clameur immense
" De douleur et d'effroi, d'horreur et de souffrance
"S'ôleva comme un chant qui monte de 'enfer."

Et le vieux mort se tut. Phébé, la reine pâle,
Illuminant le ciel de ses rayons d'opâle
Eclairait les trois morts de ses douces clartés,
Le chemin Saint Louis était désert et morne;
Un corbeau noir perché sur le haut d'une borne
Saluait les passants de ses cris attristés.

Montmorency roulant ses vagues mugissantes,
Les bruits mystérieux des forêts ondoyantes,
Semblaient le chant lointain d'une immense douleur;
Et les chantres des bois cachés dans le feuillage
Avaient pour ce soir là changé leur doux ramage
Pour le cri fauve et dur qu'inspire la terreur.


